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Freddy, la mouche grincheuse – Patrick England 

Freddy était une petite mouche empâtée, 

Pour qui un délicieux festin ne pouvait se refuser. 

 

Mais à un ragoût fumant, des mangues bien mûres ou du 
bon riz, 

Il préférait toujours du caca tout frais, son mets favori. 

 

Voyez-vous, Freddy avait toujours de quoi se mettre sous 
la dent, 

Car le village dans lequel il vivait était quelque peu 
dégoûtant. 

  

Lorsque les gargouillements de leur estomac ne 
voulaient pas se taire, 

Plutôt que d’utiliser les toilettes, les villageois faisaient 
caca en plein air ! 

  

Les étrangers qui étaient passés dans le coin avaient 
pourtant vu des toilettes, 

Mais celles-ci étaient rarement utilisées et ne semblaient 
jamais très nettes. 

  

Freddy adorait par-dessus tout ces latrines débordantes 
de caca, 

Il rameutait ses amis et, ensemble, ils se faisaient une 
fondue extra ! 



 

 

 

 

 

  

Puis Freddy s’envolait vers les cuisines en quête d’un 
dessert appétissant, 

Avec ses six pattes toutes sales, il se posait sur les mets 
succulents. 

  

« Dehors, la mouche ! Va-t’en, ouste ! », criaient alors les 
villageois, 

Mais il était trop tard, ils mangeaient déjà leur propre 
caca. 

  

Freddy avait un appétit d’ogre, et en un rien de temps, 

Les maladies foisonnaient, touchant même les enfants. 

  

Jusqu’à ce qu’un beau jour, des visiteurs se rendirent 
dans la communauté, 

Et qu’ils s’aperçurent, à l’issue des discussions, que 
c’était du caca ce qu’ils mangeaient ! 

  

« C’est inacceptable ! Nous devons tous utiliser des 
toilettes ! », s’écrièrent-ils à l’unisson, 

Avant de se disperser précipitamment ; le village se 
trouva alors en pleine ébullition. 

  

Les villageois décidèrent de couvrir chacun des lieux 
d’aisance, 

Freddy était horrifié ! Comment allait-il se remplir la 
panse ? 



 

 

 

 

 

  

Même lorsque les inondations et les cyclones ravagèrent 
les alentours,  

Ils bâtirent de nouvelles toilettes, car leur comportement 
avait changé pour toujours. 

  

Furieux et frustré, Freddy boudait et broyait du noir, 

« Maintenant ils se lavent même les mains au savon, ô 
désespoir ! »  

  

Les attitudes ayant changé, Freddy reconnut sa défaite, 

Après tout, il y avait plein d’autres choses à manger, il ne 
pouvait pas crier disette. 

  

Un ragoût fumant, des mangues bien mûres ou du bon 
riz, 

Mais plus jamais de caca n’allait manger Freddy ! 

  

 

 


